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Homélie de la veillée pascale  
par Mgr Guy de Kerimel 

Cathédrale Notre-Dame de Grenoble – le samedi 20 avril 2019 

 

 Ce soir, au cœur la nuit de ce monde, le Christ vous fait entrer, chers 
catéchumènes, dans une lumière nouvelle, dans un jour nouveau, dans le monde 
nouveau du Christ ressuscité. Le baptême en effet vous fait participer à la mort de Jésus 
pour ressusciter avec Lui à une vie nouvelle.  

Le Seigneur est venu vous rejoindre dans vos vies, dans votre quête de sens, dans 
vos égarements, et vous a montré un chemin d’espérance, une autre vie possible. Le 
témoignage de certains chrétiens et de certaines communautés vous a encouragés à aller 
de l’avant. Vous avez alors commencé à cheminer vers le baptême, en vous nourrissant 
de la Parole de Dieu, en participant à des formations, en étant accompagnés, pour vous 
initier à la foi et à la vie chrétienne. La grâce de Dieu est déjà à l’œuvre en vos cœurs et 
vous conduit à changer votre manière de vivre pour vous conformer davantage à la 
manière de vivre d’un disciple du Christ. C’est pourquoi, je vous ai appelés au baptême au 
cours du premier dimanche de Carême ; ce temps de Carême a été un temps de 
purification, pour vous comme pour l’ensemble des chrétiens, pour affermir notre désir 
et notre choix de suivre le Christ. 

Depuis toujours, Dieu vous attend, vous êtes dans son Cœur ; votre histoire 
personnelle, à la lumière de son Amour prévenant, devient une vraie histoire sainte : votre 
naissance n’est pas le fruit du hasard ou de la seule volonté de vos parents ; vous avez été 
voulus par Dieu, et Dieu a accompagné votre croissance et votre chemin de vie jusqu’à 
maintenant, où vous allez vous engager dans l’Alliance Eternelle qu’Il vous propose. Dans 
les moments de joie, Dieu était là ; dans les épreuves, Il était là aussi, Jésus son Fils 
souffrait avec vous ; dans les doutes, dans les nuits, Dieu était là. Votre chemin de foi vous 
fait entrer dans la grande Histoire du Salut qui vient de résonner à nos oreilles au cours 
de cette belle liturgie de la Parole. C’est une longue histoire qui remonte aux origines du 
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monde, car Dieu, nous ayant inscrits dans le temps, déploie son action de salut dans le 
temps. 

C’est l’histoire de la fidélité de Dieu, Créateur de toutes choses, envers l’humanité 
rebelle. Il choisit un homme Abraham, dont il éprouve la confiance, pour se constituer un 
peuple avec lequel Il ferait Alliance afin que de ce peuple naisse le Sauveur du monde, 
son propre Fils, Dieu fait homme. Ce peuple de Dieu, souvent rebelle lui-aussi, a reçu 
quantité de bienfaits de la part du Seigneur, mais son péché l’a conduit aussi à des 
souffrances, à l’exil, à des purifications radicales, avant des réconciliations. Chacun de 
nous peut se retrouver dans les moments joyeux ou tragiques du peuple de Dieu, car nos 
vies sont faites de nombreux bienfaits reçus, mais aussi hélas d’infidélités. L’expérience 
nous prouve que nous ne pouvons pas nous sauver tout seul, nous ne pouvons pas 
compter sur nos seules forces pour entrer dans le Royaume de Dieu. 

Seul Jésus le Fils de Dieu peut nous faire accéder pleinement à Dieu son Père et 
notre Père. Pour cela, Il s’est fait homme, Il a assumé notre vie, Il a pris sur Lui nos péchés 
et les a engloutis dans sa mort, pour nous faire vivre de sa grâce, dans la force de sa vie 
nouvelle de Ressuscité. Jésus vous propose aujourd’hui d’entrer, par la foi en Lui, dans 
l’Alliance Nouvelle et Eternelle, en renonçant au péché, qui vient de ce que chacun n’en 
fait qu’à sa tête et veut décider par lui-même de ce qui est bien pour lui ou de ce qui est 
mal ; le péché conduit toujours à des catastrophes, comme nous pouvons le constater 
dans nos vies ou dans la vie de ce monde. Vous allez renoncer au péché et à Satan, l’auteur 
du péché, et nous-mêmes nous renouvellerons notre renoncement. Vous allez affirmer 
votre foi, la foi de l’Eglise, et par-là, exprimer votre décision de suivre le Christ, d’écouter 
sa Parole et de chercher avec Lui à accomplir la volonté du Père, comme des enfants bien-
aimés que vous allez devenir. 

 

En plongeant, à travers les eaux du baptême, dans la mort et la résurrection de 
Jésus, vous allez devenir des créatures nouvelles, revêtues de la grâce du Christ, 
resplendissantes du vêtement blanc de la foi, illuminées de la lumière divine, fortifiées 
des vertus de foi, d’espérance et de charité, qui vous permettront de vivre à la manière 
du Christ. Par sa grâce, par les vertus de foi, d’espérance et de charité, appelées vertus 
théologales, vous recevrez la force de ne pas vous laisser vaincre par le mal mais d’être 
vainqueurs du mal par le bien. 

Par le baptême, vous entrerez pleinement dans la grande famille des fils et filles 
de Dieu, qui a mission de poursuivre l’œuvre de salut du Christ jusqu’à la fin des temps, 
et vous y prendrez toute votre place. 

Si tout est donné dans le baptême, pourtant il faut bien tout une vie pour devenir 
ce que nous sommes : des enfants de Dieu. Cela veut dire qu’il nous faut nous exercer 
tous les jours à vivre en fils et filles de Dieu, en nous appuyant sur la grâce du Christ, sur 
les sacrements de la réconciliation et de l’Eucharistie, et en nous soutenant les uns les 
autres. Nous apprenons à nous exercer au combat spirituel, à éviter les pièges du Malin, 
à ne pas nous engouffrer dans les séductions du monde, dans les modes et les émotions 
vaines, à fuir les occasions de pécher ; nous apprenons à nous nourrir à la source de la 
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grâce, dans la prière, la méditation de la Parole de Dieu, les sacrements et la vie 
fraternelle. 

 

Votre baptême, en cette nuit de Pâques, est une grâce pour toute la communauté 
chrétienne. Elle nous stimule à nous renouveler dans l’Alliance Nouvelle et Eternelle, à 
choisir à nouveau le Christ en renonçant à la vanité de ce monde.  

 

Frères et sœurs, Dieu vous confie ceux qui vont être baptisés ce soir ; vous avez 
une responsabilité envers eux, ne l’oubliez pas. Ensemble travaillons à l’avènement du 
Royaume de Dieu, dans un monde fatigué et perdu. La société coupée de Dieu dans 
laquelle nous vivons cherche le sens de sa vie ; elle ne sait plus trouver le chemin de son 
avenir. Dans son refus de Dieu, elle reste pourtant attachée à des symboles qui sont 
témoins d’une transcendance, témoins de la foi chrétienne au cœur de la cité, comme 
nous l’avons constaté avec l’émotion suscitée par l’incendie qui a ravagé Notre-Dame de 
Paris. Soyons nous-mêmes, au cœur de la cité, les pierres vivantes du Temple spirituel 
qu’est le Christ Ressuscité. Proclamons joyeusement sa résurrection et sa victoire sur le 
mal et la mort. 

 

Christ est Ressuscité, Alléluia ! Il est vraiment Ressuscité, Alléluia ! 

 

 

       † Guy de Kerimel 

Évêque de Grenoble-Vienne 

 


